
Lundi de Pentecôte 10 juin 2019 [dans la soirée]

Ici, les hommes sont tous un et l’on ne cultive pas le moi mais le
nous. L’amour relie les âmes et les hommes et l’amour se travaille.

Sur terre, vous devriez avoir la même entraide, le même amour,
la même force, mais les hommes se sont éloignés de

l’enseignement du Christ et le combat est rude.
L’amour est un travail constant, un détachement

de soi pour se tourner vers l’autre. 

[Katia] La mort ? C’est un paysage luxuriant, parce que la mort telle que
vous la vivez n’est pas la mort ! Nous, les défunts, comme vous nous ap-
pelez,  sommes  appelés  vers  la  Lumière  et  nous  entrons  dans  un
Royaume d’amour. Nos préoccupations sont bien différentes de celles
des  vôtres,  qui  furent  les  nôtres  aussi.  Ici,  nous  sommes appelés  à
l’amour. Il n’y a pas de compétition, pas d’orgueil, pas de vouloir per-
sonnel mais une entraide commune car le sang de la vigne, ici, c’est le
Sang de l’Amour qui investit et nourrit toutes les âmes et qui nous invite
aussi à être proches de vous. Quitter la terre n’est pas une tristesse
mais un envol, une libération. Nous sommes comme des libellules au
soleil de Dieu qui rayonnons la joie du Ciel et qui cherchons à vous la
communiquer  et  à  vous la  partager.  Mais vous,  au lieu d’ouvrir  vos
cœurs à nos présences réelles, vous les fermez. Vous êtes comme les ar-
moires dans les campagnes qui, aux beaux jours de l’été, sentent le ren-
fermé, aussi nous est-il demandé de vous aider à secouer vos vieilles ha-
bitudes ;  mais  comme  elles  sont  lourdes  et  fermées  à  nos  rayons
d’amour qui vous entourent et qui cherchent à vous réchauffer !  Nos
voix  discrètes  et  cependant  présentes  vous invitent  à  converser  avec
nous mais il semble que le poids de la matière, pour vous, l’emporte sur
nos esprits cependant bien et réellement présents. 
Nous sommes entrés dans une autre dimension, certes plus aérienne
que la matière, mais l’esprit a ses exigences et le travail de l’esprit est
continu.  Ici,  il  n’y  a  qu’un  seul  chemin,  celui  de  l’Amour  et  suivre
l’Amour, c’est prendre la voie pour distribuer l’amour. Le travail de la
terre passé, l’esprit doit se fortifier, il doit apprendre à grandir, à s’élever
pour  élever  les  autres  et  il  n’existe  plus  aucune  frontière.  Ici,  les
hommes sont tous un et l’on ne cultive pas le moi mais le nous. L’amour
relie les âmes et les hommes et l’amour se travaille.
Suivre le Christ, c’est suivre la voie, l’unique voie de la Vie, c’est mar-
cher sur un sentier de lumière où nous sommes tous parfaitement unis.
Chacun désire aider l’autre à trouver son plein épanouissement. Il n’y a
pas de distinctions entre les âmes comme il y a des distinctions entre
les hommes. Ici, chacun se soutient, chacun soutient son frère et l’aide
à se relever, à s’élever, à grandir dans l’amour et la vie est un parfum
d’encens. Appelés par Christ,  nous sommes amenés à Le suivre et à
connaître  Son enseignement.  Les Écritures sont  pour nous vivantes,
des pages et des pages du Ciel qui s’ouvrent à notre compréhension et
qui  nous  enseignent  la  saveur  de  l’entraide,  l’immense  parfum  de
l’amour qui nous unit toutes, je parle ici des âmes. Sur terre, vous de-
vriez avoir la même entraide, le même amour, la même force, mais les
hommes se sont éloignés de l’enseignement du Christ et le combat est



rude. Les boucliers des pensées s’entrechoquent souvent et il y a tant
d’orages dans les cœurs ! La Bête submerge le monde et le monde se
laisse submerger parce que le monde aime les honneurs, le monde aime
les flatteries et tout ce qui pousse l’ego de l’homme à être le premier.
Alors il y a des zizanies et les tambours sonores de la guerre sont tou-
jours en action.
Homme, réveille-toi ! Prends le chemin du silence et de la contempla-
tion,  viens  te  ressourcer  aux  abords  de  Son  Divin  Cœur.  Prends  le
temps chaque jour de déposer les armes, évite les pièges qui te sont ten-
dus - et ô combien sont-ils nombreux - et viens visiter le Roi du Ciel ! Il
t’attend en chaque endroit, en chaque instant pour te montrer le che-
min. Ta boussole, c’est Lui, ne cherche pas le pendule, tu n’es ni devin,
ni divin et tu deviendrais diable. Marche simplement sur le chemin qu’il
t’est donné de prendre. Écoute le vent intérieur qui apaise ton âme et tu
sauras que tu es sur le bon chemin. L’amour appelle l’amour et l’ensei-
gnement de la vie c’est l’amour. Il est difficile pour vous de pardonner,
d’abandonner votre moi pour être tout entier à Celui qui vous a créés.
Pleins d’orgueil et emplis de votre moi vous marchez sur le chemin de la
perdition. L’amour entre vous semble s’être évanoui, vous ne voulez pas
être dérangés, vous êtes sur le chemin de la perdition. Il ne suffit pas de
dire  «oui,  Père»  et  de  ne  rien  faire  de  plus,  l’amour  est  un  travail
constant, un détachement de soi pour se tourner vers l’autre. 

La critique est du diable !
L’amour n’a pas de contours mais il est un parfum qui dans l’air se dif-
fuse et qui infuse en chacun les lois divines !

Reconnaissez-vous pécheurs et cessez de vous regarder avec complai-
sance ; dépecez-vos cœurs afin d’en extraire, en vous, les vipères qui les
habitent et y ont établi leurs demeures.
Que croyez-vous ? Il y a peu de Jean et  beaucoup de Judas !
Regardez-vous les uns les autres avec les yeux de l’amour et non avec
ceux du jugement et gardez le jugement envers votre propre moi qui
s’enorgueillit, hélas, si facilement !
Et ne pleurez pas sur vous-mêmes ! La souffrance fait exulter l’homme
et le relève, car c’est lorsque vous croyez être anéantis que vous êtes un
homme debout parce que votre âme atteint le Ciel et qu’elle s’en nourrit.
Plus vous entrez et plus vous descendez dans la matière et plus vous
vous abaissez dans les entrailles de l’Adversaire parce que vous aimez
servir votre petit moi.

Moi Katia, votre Katia, je vous dis d’élever vos âmes vers le Ciel et vous
serez élevés. Je vous dis de ne pas pleurer mais de sourire aux temps
qui viennent car vos âmes exulteront. Je vous demande, au nom de
Christ, de prendre la voie des Écritures qui sont Sa voix et vous trouve-
rez  la  béatitude.  Nous rejoindre,  c’est  partager  avec  nous la  voie  de
l’amour, c’est vivre dans l’union des cœurs, c’est sans cesse et sans re-
lâche diffuser en vos âmes des pensées d’amour. 
Diable reprend vite le chemin des âmes et plus elles sont élevées par
Christ, plus il cherche à les perdre.

Le feu de l’enfer est proche.



Vigilance n’est pas suffisance.
Écartez vous du chemin des escarmouches.

Entrez dans la voie du Ciel et nous nous retrouverons alors, unis à la
même table pour partager le même Pain, Celui qui toujours nous a unis
et qui fera de nous des enfants de Dieu.
Marchez droit, les temps sont durs et difficiles, raide est la pente qui dé-
bouche aux enfers, ardue la montée vers le Ciel et âpre la soif qui as-
sèche votre gorge, mais le Maître est là qui veille sans cesse et qui vous
appelle. Saurez-vous entendre Sa voix et y répondre ?

Je vous accompagne, mais ma voie est intransigeance parce que pas-
sionnée j’ai toujours tout donné et j’attends de vous le don parfait à
l’unique Amour : CHRIST, NOTRE VOIE !

Katia


